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En prélude à l’organisation du  sixième Forum Mondial de l’Eau qui aura lieu du 12 au 17 
Mars 2012 à Marseille, le Bénin s’est inscrit dans la dynamique régionale de l’initiative « A 
l’Eau l’Afrique, A l’Eau le Monde » à l’instar du Burkina-Faso, du Mali, du Togo, du Sénégal 
et du Niger en organisant du 8 au 10 Février 2012 à Dassa Zoumè, une concertation natio-
nale multi-acteurs à laquelle ont pris part différents collèges d’acteurs intervenant dans les 
secteurs de l’eau et de l’assainissement.

Le Bénin en route pour Marseille 

Concertation nationale 
multi-acteurs préparatoire au 

sixième Forum Mondial de l’Eau
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EDITO

La communauté internationale s’apprête à célébrer le 22 mars 
prochain la Journée Mondiale de l’Eau (JME). En prélude à ce 
grand événement, elle organise le sixième Forum Mondial de 

l’Eau (FME) qui se veut le temps des solutions. Le prochain Forum 
Mondial de l’Eau va se dérouler à Marseille du 12 au 17 mars 2012. Le 
Bénin, y prendra part avec une forte délégation. 

S’il est vrai que le Bénin a toujours pris part aux fora passés, il n’en 
demeure pas moins vrai que sa participation à celui de cette année 
est toute particulière. C’est d’ailleurs le caractère tout particulier 
de cette participation qui nourrit chez les acteurs des secteurs de 
l’eau et de l’assainissement, et par conséquent chez les populations, 
de nombreuses attentes vu que le forum de Marseille est celui des 
solutions. Outre cela, suite à la concertation multi-acteurs tenue à 
Dassa les 9 et 10 février dernier où tous les acteurs des deux secteurs 
se sont retrouvés, ont discuté des problèmes desdits secteurs et 
retenu les priorités du secteur, le Bénin s’exprimera d’une seule voix 
à Marseille. 

C’est le lieu de saluer tous les participants à cette concertation 
nationale pour l’esprit de sacrifi ce, de dialogue et de franche 
collaboration dont ils ont fait preuve et qui permet au Bénin de se 
présenter au forum de Marseille avec des propositions concrètes 
de solutions pour relever les défi s des secteurs de l’eau et de 
l’assainissement. Quoique fastidieux, l’exercice a été passionnant et 
mérite d’être souvent répété, dans la mesure où il permet d’entendre 
plusieurs sons de cloches d’une part, et de défi nir des mesures 
correctives à certains dysfonctionnements d’autre part. Ainsi, 
les attentes relatives à l’accès à l’eau et à l’assainissement, à la 
gouvernance, au développement économique et à l’environnement 
exprimées par les populations doivent nous interpeler tous, à quel 
que niveau que nous soyons. C’est pourquoi, je m’en voudrais de ne 
pas rappeler aux membres de la délégation la lourde responsabilité 
qu’ils portent et les nombreuses attentes des populations afi n qu’ils 
défendent au mieux les priorités du Bénin. Retroussons donc nos 
manches, mettons-nous en ordre de bataille et accompagnons-les 
de nos prières pour que la moisson soit abondante pour le Bénin à 
l’issue du Forum de Marseille. 

L’espoir est permis au regard du travail abattu et de la compétence 
des membres qui composent la délégation. Puisse cette participation 
engranger au Bénin d’importantes retombées et renforcer la 
dynamique de mobilisation pour relever effectivement les défi s dans 
les secteurs de l’eau et de l’assainissement.

      Je vous remercie ! 

Armand HOUANYE

Coordonnateur du PNE-Bénin

Marseille : de légitimes attentes pour un peuple
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Riche en tableaux, sons 
et couleurs, la fête de 
l’eau a été célébrée 

avec faste. Aucun artiste sur 
les six attendus, n’a manqué 
à l’appel pour offrir un specta-
cle inédit  et riche en couleurs. 
Venus nombreux, les invités 
et les curieux ont succombé à 
l’appel des artistes  pour com-
munier avec l’ensemble des 
acteurs des secteurs de l’eau 
et de l’assainissement sur les 
enjeux et défi s de l’eau. 
En annonçant les couleurs de 
ce concert exclusivement dédié 
à la source de vie, le Coordon-
nateur du PNE-Bénin, Armand 
Houanyé, a situé le contexte 
de l’organisation du concert. 
Une initiative qui s’inscrit dans 
le cadre de la préparation du 
Bénin au sixième forum mon-
dial de l’eau. Armand Houanyé  
indiquera que, soutenue par 
l’organisation internationale 
francophone « Eau vive », 
le concert vise à « mobiliser 
autour des grands enjeux du 
secteur de  l’eau aussi bien 
les acteurs des secteurs de 
l’eau et de l’assainissement 
que les populations. Car, 40% 

Fête de l’eau au Bénin

Les artistes chantent l’or bleu, un spectacle riche en couleurs
Attendu et annoncé comme une grande fête, le concert offert par le Partenariat National de 
l’Eau (PNE-Bénin) et tous les acteurs des secteurs de l’eau et de l’assainissement, a tenu 
toutes ses promesses. Face au public  qui a pris d’assaut  le Palais des sports, le collège 
de six (6) artistes de la chanson béninoise, était au rendez-vous pour  défendre la cause de 
l’eau. Les enfants ont, à cette occasion, offert des tableaux inédits qui ont tenu en haleine 
un public visiblement impressionné. C’était le samedi 11 février en présence des autorités 
du ministère en charge de l’eau. 

des Béninois sont encore as-
soiffés, 55% sans toilettes et 
seulement 15%, évacuent cor-
rectement leurs déchets. Pour-
tant, les maladies liées à l’eau 
constituent, la quatrième cau-
se de morbidité pour les en-
fants de moins de 5 ans. Face 
à cette situation qui interpelle 
tout le monde, la mobilisation 
de tous est indispensable. 
C’est le message de ce ren-
dez-vous culturel  auquel, les 
artistes ont bien voulu s’asso-
cier. Et le Directeur Général de 
l’eau, Adam Soulé, du podium, 
de lancer un vibrant appel  aux 
populations pour l’adoption de 
bonnes pratiques d’hygiène. 
Surtout, il  a exhorté les popu-
lations, à adopter des compor-
tements citoyens de protection 
de l’eau et à mettre fi n à la pol-
lution des ressources en eau. 

Des tableaux inédits….. 

Pour ce rendez-vous cultu-
rel de sensibilisation, les pe-
tits plats ont été mis dans les 
grands pour offrir un specta-
cle riche en couleurs. Tout a 
commencé par les élèves des 

lycées et collèges qui tous, 
vêtus de tee-shirts blancs, 
soigneusement disposés au 
cours de leurs prestations, 
ont impressionné le public. Le 
temps fort de cette première 
partie, a été le passage des 
jeunes  fi lles qui, avec leurs 
pagnes noués à la hauteur de 
leur poitrine, portaient chacun 
une petite jarre. Tout un sym-
bole de la représentation de 
l’eau dans notre vie. « L’eau 
n’est pas seulement indispen-
sable à la vie, elle est la vie », 
disait saint Exupéry. Mais, ce 
n’est pas tout. Car, les jeunes 
ont aussi tenu en haleine le 
public avec une pièce de théâ-
tre qui a permis à la fois, de 
renseigner et de condamner 
les mauvaises pratiques de 
pollution des eaux.

Très attendu, le passage des 
artistes a été l’autre temps fort 
du spectacle. Du groupe All 
bax  à Rico’s Campos en pas-
sant par Jolidon Lafi a, Sèna 
Noble et Zeynab, la chouchou 
des Béninois, tous ont  tour à 
tour, fait vibrer le public. Ponc-
tuées de messages et de cris 

d’appel  à un changement de 
comportement  envers le pré-
cieux liquide, les prestations 
ont été la hauteur des attentes. 
Surexcités devant les artistes, 
les jeunes se sont laissés al-
ler, à cœur joie au rythme 
des chansons et dans une 
ambiance nourrie d’applau-
dissements. Chaque artiste a 
sorti son meilleur opus pour 
secouer le public. 
Au total, la fête a été belle et le 
spectacle beau. Le grand vain-
queur de ce rendez-vous inédit 
a été l’eau qui, pour une fois, 
est honorée et célébrée avec 
ferveur. 
Désormais, relevant du passé, 
la fête de l’eau au Bénin dans 
le cadre de la préparation du 
sixième forum mondial de l’eau 
a été un pari gagné et une 
réussite pour le PNE-Bénin, 
tous les acteurs de l’eau et le 
Bénin tout entier. Reste le pari 
du changement de comporte-
ment envers la ressource eau 
et par rapport aux mauvaises 
pratiques d’hygiène. 

Alain TOSSOUNON
RJBEA

Photo de famille des participants au CA 2011

Artiste Sèna Noble à gauche et Rico’s Campos à droite en pleine démonstration
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Rentré depuis 2010 
dans une phase de 
concrétisation des 

principes de la GIRE,  le 
PNE-Bénin appuie les com-
munautés à la base dans un 
processus de valorisation 
économique et de gouver-
nance locales de l’eau des 
forages artésiens dans les 
communes de Lokossa et de 
Lalo dans les villages de Ti-
nou Hounsa et Tchi Ahoma-
dégbé. 
Dans ce cadre, la commu-
nauté de Tinou Hounsa a 
bénéfi cié au titre du Pro-
gramme Multi Year Program 
(MYP) fi nancé par la Direc-
tion Générale de la Coopé-
ration au Développement du 
gouvernement Belge sur la 
période de 2008-2010, des 
actions d’amélioration de la 
gestion et de la gouvernance 
du système d’eau pour des 
usages multiples. Ainsi, la 
mise en place de plateforme 
d’échange, de concertation 
et de dialogue permanent 
entre les différents acteurs 
du secteur de l’eau à Tinou 
dénommée Organe Local 
de l’Eau (OLE) a favorisé un 
développement harmonieux 

Démonstration de la GIRE au niveau local 

Les actions du PNE-Bénin pour la valorisation économique 
et gouvernance locales des forages artésiens

Depuis 2010, le Partenariat National de l’Eau du Bénin 
(PNE-Bénin)  mène des actions de démonstration de 
la Gestion Intégrée des Ressources en Eau (GIRE) sur 
des sites pilotes dont ceux des forages artésiens de à 
Tinou Hounsa dans la commune de Lokossa (départe-
ment du Mono) et de Tchi Ahomadégbé dans la com-
mune de Lalo (département du Couffo). 

des usages domestiques 
de l’eau d’une part ; et des 
activités de production des 
cultures maraîchères, de se-
mences certifi ées de riz et du 
riz de consommation d’autre 
part.  Aussi, le mode de ges-
tion par délégation commu-
nautaire du forage artésien 
de Tinou Hounsa est devenu 
une réalité. Ces différentes 
actions ont insuffl é au sein 
de la communauté de Ti-
nou Hounsa une dynamique 
d’extension et d’amélioration 
des activités de valorisation 
économique de l’eau du fora-
ge artésien et des terres as-
sociées à des fi ns agricoles. 
La superfi cie aménagée pour 
le maraîchage a augmenté et 

la productivité des champs 
de riz s’est améliorée. Tou-
tefois, les premiers résultats 
enregistrés de la gestion par 
délégation communautaire 
dénotent de la nécessité 
d’un suivi particulier pour une 
meilleure effi cacité de la ges-
tion du système d’eau. 
Fort de ces acquis et de ce 
que le thème biennal 2011-
2012 des SOROPTIMIST 
INTERNATIONAL est « Les 
SOROPTIMIST s’engagent 
pour l’eau et l’alimentation 
», le PNE-Bénin a développé 
un partenariat avec le SO-
ROPTIMIST INTERNATIO-
NAL, Club Cotonou Doyen 
pour appuyer la Mairie de 
Lalo dans la valorisation éco-
nomique et de gouvernance 
locales de l’eau du forage ar-
tésien de Tchi Ahomadégbé. 
Il y contribue grâce à l’appui 
fi nancier du Ministère néer-
landais de la Coopération 
pour la promotion des villa-
ges de démonstration de la 
GIRE au niveau local dans le 
cadre du Programme Plurian-
nuel d’Appui au secteur de 
l’Eau et de l’Assainissement 
(PPEA). Démarrée en mars 
2011, cette initiative vise à 
contribuer à la réduction de 
la pauvreté à travers la pro-
motion de l’utilisation d’une 
eau saine et de qualité au 
niveau des ménages et dans 
les activités de production. 
Les effets induits par les ini-
tiatives de Tinou Hounsa et 
Tchi Ahomadégbé ont sus-
cité l’intérêt des partenaires 
et des acteurs du secteur de 

l’eau des départements du 
Mono et du Couffo d’une part 
; et  celui des membres de la 
Commission Technique des 
Experts (CTE) du PNE-Bénin 
d’autre part.  Un atelier d’in-
formation et de capitalisation 
des acquis de ces deux ini-
tiatives a été organisé les 10 
et 11 Novembre  2011 à l’hô-
tel le Baron à Lokossa afi n 
d’apprécier et d’étudier les 
conditions d’extension des 
actions de valorisation éco-
nomique et de gouvernance 
locales des ressources en 
eau à d’autres communes. 
Ont pris part à cette rencon-
tre de haute portée les repré-
sentants des organes/struc-
tures du réseau PNE-Bénin, 
de l’antenne de Protos Lo-
kossa, des Services de l’Eau 
et des Mairies de Lokossa et 
de Lalo. Etaient aussi pré-
sents les représentants de la 
Direction de la Planifi cation 
et de la Programmation du 
Ministère de l’Agriculture de 
l’Élevage et de la Pêche et 
des personnes ressources. 
L’atelier de Lokossa a per-
mis,  sur la base d’une étude 
réalisée sur les villages de 
Tinou et à Tchi Ahomadégbé 
ressortant les résultats, diffi -
cultés et perspectives liés à 
la conduite d’une telle expé-
rience, d’informer les acteurs 
à divers niveaux sur la démar-
che et les outils de promotion 
d’action de valorisation éco-
nomique et de  gouvernance 
locales de l’eau. Ainsi, des 
orientations stratégiques ont 
été dégagées. Le PNE-Bé-
nin, pour ce faire, envisage 
l’extension des actions de 
valorisation économique 
et de gouvernance locales 
des ressources en eau aux 
départements du Zou, des 
Collines, de l’Atlantique et du 
Littoral.

Armel AHOSSI
AT/PNE-Bénin

Jeunes faisant la lessive et prenant leur douche  au niveau 
du forage artésien de Tchi-Ahomandégbé

Planche de crin crin sur le champ de domaine 
aménagé à Tinou
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Organisée sous le 
haut parrainage 
du Ministère de 

l’Energie, des Recher-
ches Pétrolières et Miniè-
res, de l’Eau et du Déve-
loppement  des Energies 
Renouvelables (MERP-
MEDER), la concertation 
nationale multi-acteurs 
préparatoire au sixième 
Forum Mondial de l’Eau 
(FME) a eu pour thème 
central : « Eau pour tous 
et pour tout : réalités, ef-
fectivités,  responsabili-
tés et priorités d’action 
». Elle s’inscrit  dans la 
dynamique régionale de 
l’initiative «A l’Eau l’Afri-
que, A l’Eau le Monde» 
portée par l’ONG Eau 
Vive en collaboration 
avec Safoul Productions 
et le Secrétariat Interna-
tional de l’Eau (SIE) pour 
mobiliser les acteurs et 
usagers des secteurs de 
l’eau et de l’assainisse-
ment en faveur du FME. 
Elle a pour objectifs de 
dégager des modali-
tés spécifi ques pour les 
services performants en 
soutien au développe-

Le Bénin en route pour Marseille

Concertation nationale multi-acteurs préparatoire au sixième Forum Mondial de l’Eau
En prélude à l’organisation du  sixième Forum Mondial de l’Eau qui aura lieu du 12 au 17 Mars 
2012 à Marseille, le Bénin s’est inscrit dans la dynamique régionale de l’initiative « A l’Eau l’Afri-
que, A l’Eau le Monde » à l’instar du Burkina-Faso, du Mali, du Togo, du Sénégal et du Niger en 
organisant du 8 au 10 Février 2012 à Dassa Zoumè, une concertation nationale multi-acteurs à 
laquelle ont pris part différents collèges d’acteurs intervenant dans les secteurs de l’eau et de 
l’assainissement.

ment durable  et d’établir 
un bilan national dans un 
environnement de ges-
tion décentralisée.
Etaient présents à cette 
importante rencontre 
multi-acteurs, des chefs 
traditionnels, les usagers 
d’eau, les collectivités 
locales, les Partenaires 
Techniques et Financier, 
la société civile, les ser-
vices publics, les ensei-
gnants, des Hommes des 
médias et jeunes parle-
mentaires. Dans son al-
locution d’ouverture, le 
Secrétaire Général du 
MERPMEDER, M. Cor-
neille AHOUNASSOU se 
fondant sur Saint Exu-
péry qui déclarait « Eau, 
tu n’es pas nécessaire à 
la vie mais tu es la vie », 
a rappelé l’importance 
du liquide précieux avant 
d’inviter les participants 
à porter leurs réfl exions 
sur les contreperforman-
ces enregistrées dans 
les secteurs de l’eau et 
de l’assainissement afi n 
de lever les dysfonction-
nements qui entravent le 
développement de ces 

secteurs. Il a aussi sou-
haité que la concertation 
nationale débouche sur 
la défi nition de priorités 
d’actions à mener pour 
améliorer l’accès des po-
pulations à l’eau potable 
et à l’assainissement. 
Après la session intro-
ductive animée par  Issa 
Moko DEMOLE, deux 
sessions thématiques in-
titulées : «Accès et Gou-
vernance» et «Dévelop-
pement Economique 
et Environnement» ont 
donné aux participants 
l’occasion d’exprimer 
leurs préoccupations; de 
se concerter en groupes 
d’acteurs à profi l spé-
cifi que; d’aboutir à des 
recommandations sur 
des solutions durables 
et d’élaborer le message 
collectif pour Marseille 
en mars 2012.
Au terme de cette assi-
se, d’importantes recom-
mandations ont été  pri-
ses et visent notamment 
à:
- élaborer un plan d’opé-
rationnalisation et créer 
les conditions pour le 
bon portage et la mise 
en œuvre du Plan d’Ac-
tion National de Gestion 
Intégrée des Ressources 
en Eau (PANGIRE) ;
- instituer une unité auto-
nome de gestion des tra-
vaux neufs en matière 
d’hydraulique sous le 
‘ownership’ et le contrô-
le des communes et en 
bonne intelligence avec 

l’administration secto-
rielle ;
- poursuivre et assurer la 
décentralisation effective 
du secteur eau-assainis-
sement ;
- asseoir un suivi périodi-
que de la ressource eau 
dans le temps et dans 
l’espace pour la planifi -
cation du développement 
durable ;
- assurer l’organisation 
d’une concertation natio-
nale de l’eau et l’assai-
nissement en prélude à 
chaque FME ;
- instituer l’organisation 
périodique d’un Forum 
National sur l’eau et l’as-
sainissement.

Un mémorandum a été 
également élaboré pour 
marquer la tenue de 
cette concertation à tra-
vers laquelle, le Bénin 
réaffi rme son engage-
ment à mettre en œuvre 
des moyens et actions 
concrets ensemble avec 
toutes les parties pre-
nantes aux niveaux local, 
national et international 
pour un meilleur accès à 
l’eau, à l’assainissement 
pour l’ensemble des po-
pulations béninoises et 
de meilleures conditions 
de préservation de la 
ressource. 

Rachel ARAYE K.
AT/PNE-Bénin

Photo de famille des participants à la concertation nationale
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« Au terme de cette 
concertation pré-
paratoire du sixiè-

me forum mondial de 
l’eau qui va se dérouler 
à Marseille en France, 
je ne saurais cacher 
ma satisfaction. Satis-
faction qui résulte du 
fait que non seulement 
cette concertation a mo-
bilisé un nombre impor-
tant d’acteurs venus de 
tous les horizons, mais 
aussi parce qu’elle a 
abordé des questions 
intéressantes et perti-
nentes pour la vie des 
populations, notamment 
celles relatives à la gou-
vernance, à l’accès et 
à l’environnement éco-
nomique dans les sec-

A l’Eau le Bénin, A l’Eau l’Afrique, A l’Eau le Monde

teurs de l’eau et de l’as-
sainissement. Pour des 
élus locaux dont je fais 
partie, discuter avec les 
membres de la société 
civile et les cadres de 
l’administration des sec-
teurs aussi importants 
que l’eau et l’assainis-
sement dans un même 
cadre est une oppor-
tunité rare. En cela, la 
présente concertation 
nous a donné non seu-
lement l’occasion d’ex-
primer de vive voix aux 
autres acteurs nos pré-
occupations mais aussi 
de les entendre par 
rapport aux leurs. Mais 
l’élément important qui 
retient le plus mon at-
tention, c’est qu’au-delà 

des intérêts personnels, 
les participants sont 
parvenus à la rédaction 
d’un mémorandum qui 
refl ète le point de vue 
de tous les acteurs et 
comporte les grandes 
priorités de notre pays à 
défendre à Marseille. Il 
y a lieu de s’en féliciter 
et de remercier le minis-
tère en charge de l’éner-
gie et de l’eau, les Par-
tenaires Techniques et 
Financiers (PTF), tous 
les acteurs des sec-
teurs de l’eau et de l’as-
sainissement dont les 
membres de la société 
civile qui ont accompa-
gné le mouvement pour 
que cette concertation 
soit un succès. Je veux 
nommer le Partenariat 
National de l’Eau du 
Bénin (PNE-Bénin). Je 
voudrais saisir l’oppor-
tunité qui m’est offerte 
pour lancer un appel 
en faveur de l’assai-
nissement de base. Il 
nous est revenu que ce 
secteur, précédemment 
mis au rang de direction 
dans le ministère de la 
santé,  a été relégué au 
rang de service. C’est 
gravissime. Pour nous, 
l’assainissement et l’eau 
ne peuvent être disso-
ciés et sont donc des 

frères jumeaux dans la 
mesure où vous ne pou-
vez pas consommer de 
l’eau potable si le milieu 
n’est pas assaini, si le 
cadre de vie n’est pas 
assaini. Or, l’actuelle 
stratégie nationale en 
matière d’assainisse-
ment refuse qu’on ap-
puie les ménages. Nous 
voulons, au regard de 
l’ineffi cacité de celle-ci, 
qu’elle soit revue. S’il 
est vrai que le Bénin fait 
des efforts en matière 
d’accès à l’eau potable 
et à l’assainissement, 
il n’en demeure pas 
moins vrai qu’il reste 
beaucoup à faire. Nous 
aimerions faire mieux 
pour les populations 
de Klouékanmé. Mais 
pour mieux faire, il faut 
avoir les moyens. Voilà 
pourquoi, nous souhai-
terions que dans l’op-
tique de permettre au 
Bénin d’atteindre des 
taux de desserte plus 
intéressants, il faut que 
l’on puisse transférer 
les ressources fi nan-
cières desdits secteurs 
aux communes qui sont 
à l’opérationnel. » 
  
Propos recueillis par

Bonaventure KITI
RJBEA

La mise en œuvre de l’initiative régionale « A l’Eau l’Afrique, A l’Eau le Monde » au Bénin en prélude 
à la participation du Bénin au 6ème Forum Mondial de l’Eau, a été sanctionnée par l’organisation 
d’une concertation nationale multi-acteurs du 8 au 10 février 2012 à Dassa-Zoumè. A cette occasion, 
la rédaction de «Les Pages Bleues » a recueilli les impressions d’un élu local et d’un membre de la 
société civile par rapport à la tenue de cet évènement.

M. Christophe MEGBEDJI, Maire de la commune de Klouékanmé

« L’assainissement et l’eau ne peuvent être dissociés 
et sont donc des frères jumeaux »
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« Les organisa-
teurs de cette 
rencontre ont très 

bien fait d’avoir invité 
beaucoup d’acteurs 
qui évoluent dans les 
secteurs de l’eau et 
de l’assainissement. 
Vous avez les ONG 
qui ont été invitées. 
Vous avez eu les res-
ponsables qui s’occu-
pent des questions de 
forage. Vous avez eu 
les responsables qui 
s’occupent de la vente 
de l’eau. Vous avez eu 
les responsables qui 
sont ceux-là à qui on 
a confi é l’affermage en 
matière d’eau. Vous 
avez là aussi tout un 
par terre de cadres de 
l’administration. C’est 

« La plus pertinente des recommandations à mon avis reste 
notre engagement à continuer le combat de veille citoyenne »

un bon rassemblement 
des acteurs des sec-
teurs de l’eau et de 
l’assainissement pour 
préparer le sixième fo-
rum mondial de l’eau.  
Venus de tous les dé-
partements du Bénin, 
nous, membres de la 
société civile, avons 
fait des constats que 
nous avons analysés 
et avons débouché sur 
des recommandations 
dont la plus pertinente 
à mon avis reste notre 
engagement à conti-
nuer le combat de veille 
citoyenne afi n que 
ceux qui ont déjà l’eau 
continuent toujours de 
l’avoir dans le cadre de 
la reddition de comp-
tes que nous exigeons 

déjà au niveau des élus 
locaux, des fermiers et 
des usagers. Mieux, à 
partir des constats que 
nous allons faire au 
cours de nos différen-
tes sorties et audien-
ces publiques, nous 
allons faire en sorte 
que ceux qui n’ont pas 
encore l’eau l’aient et 
qu’ils la gèrent ration-
nellement. Nous allons 
nous charger de faire le 
plaidoyer et le lobbying 
auprès des autorités 
compétentes à partir 
du conseil communal, 
du PNE-Bénin et de la 
DG-Eau afi n que ceux-
là aussi puissent avoir 
l’eau parce que l’eau 
n’est pas seulement 
source de vie mais elle 
est la vie. Notre com-
bat est donc la dispo-
nibilité de l’eau en qua-
lité et en quantité pour 
tous les usages. Pour 
que le sixième Forum 
Mondial de l’eau puis-
se apporter au Bénin 
des retombées signi-
fi catives, je crois qu’il 
faut que les autorités 
en charge de la prépa-
ration de celui-ci pren-
nent les taureaux par 
les cornes en fouillant 
et en bêchant partout 
où c’est possible de 
trouver des moyens 
afi n  que la délégation 
béninoise soit une dé-

légation forte au sein 
de laquelle se retrou-
vent toutes les caté-
gories d’acteurs des 
secteurs de l’eau et de 
l’assainissement. C’est 
un défi  à relever à tout 
prix par nos autorités 
centrales, surtout que 
nous avons déjà été 
absents à des rencon-
tres préparatoires au 
forum et que nous or-
ganisons notre concer-
tation nationale en 
février au lieu de jan-
vier au plus tard. Etant 
donné que le travail de 
base à défendre à Mar-
seille a été déjà fait ici 
à Dassa-Zoumé, il ne 
reste qu’à la délégation 
d’argumenter effi cace-
ment les priorités re-
tenues par les acteurs 
pour engranger des re-
tombées signifi catives 
pour le Bénin lors du 
sixième Fonds Mon-
dial de l’eau et de l’as-
sainissement. Enfi n, 
je voudrais inviter les 
autorités béninoises à 
mieux s’organiser les 
fois à venir pour que 
le Bénin soit présent à 
toutes les étapes pré-
paratoires de ce grand 
événement qui a lieu 
tous les trois ans ».

Propos recueillis par
Bonaventure KITI

RJBEA

Martin ASSOGBA, président de l’Association de Lutte Contre le Racisme, l’Ethnocentrisme et le 
Régionalisme (ALCRER-ONG)
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Quelles sont les rai-
sons de votre pré-
sence à la concer-
tation multi-acteurs 
des secteurs de 
l’eau et de l’assai-
nissement du Bé-
nin ?

J.B. BAZIE : Ma pré-
sence ici à Dassa-

Jean Bosco BAZIE, Directeur Général Adjoint de l’ONG « Eau Vive »

«L’ensemble des recommandations issues des débats doivent 
servir en premier la gouvernance nationale »

En prélude au sixième Forum Mondial de l’Eau, les acteurs des secteurs de l’eau et de l’as-
sainissement du Bénin étaient en concertation à Dassa du 08 au 10 février dernier. A cette 
occasion, la rédaction de «Les Pages Bleues » a rencontré pour vous M. Jean Bosco BAZIE, 
directeur général adjoint de l’ONG « Eau Vive ». Dans cet entretien qu’il a bien voulu nous 
accorder il explique les raisons de sa présence à cette concertation, donne son appréciation 
de l’évènement et surtout ce qu’il attend des acteurs des secteurs de l’eau et de l’assainis-
sement après Marseille.

Zoumé s’inscrit dans 
le cadre de l’assis-
tance que mon orga-
nisation, « Eau Vive 
», apporte à six pays 
de la sous- région de 
l’Afrique de l’ouest 
pour leur prépara-
tion au Forum Mon-
dial de l’Eau de Mar-
seille 2012. Il s’agit 

pour nous d’appuyer 
ces pays que sont 
le Burkina Faso, le 
Mali, le Niger, le Sé-
négal, le Togo et na-
turellement le Bénin 
à organiser leurs 
foras nationaux pré-
paratoires au Forum 
Mondial de l’Eau qui, 
je le rappelle, est le 
principal évènement 
mondial du donner et 
du recevoir dans les 
secteurs de l’eau et 
de l’assainissement. 
Cette année, c’est 
le rendez-vous au 
cours duquel, usant 
des espaces d’ex-
pression disponibles, 
chaque pays fera en-
tendre sa voix à tra-
vers le consortium 
qui le porte. Dans no-
tre cas, c’est au sein 
de l’initiative « A l’Eau 
l’Afrique, A l’Eau le 
Monde » que les six 
pays que j’ai énumé-
rés un plus haut le fe-

ront. Je souligne que 
mon organisation a 
été mandatée par le 
Comité International 
du Forum de Mar-
seille. 

En prélude donc au 
sixième Forum Mon-
dial de l’Eau, vous 
venez de prendre 
part à la concerta-
tion des acteurs des 
secteurs de l’eau 
et de l’assainisse-
ment du Bénin qui a 
duré trois jours. Au 
terme de cette ren-
contre, quelles sont 
vos impressions ?

Vu la qualité des dis-
cussions et le niveau 
de participation des 
différents acteurs 
présents à cette 
concertation natio-
nale, ce sont des 
impressions de satis-
faction qui m’animent 
au terme de cette 
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concertation multi-
acteurs à laquelle j’ai 
participé ici à Dassa-
Zoumé. J’avoue que 
nous avons eu des 
frayeurs quant à l’or-
ganisation de cette 
concertation qui a été 
maintes fois reportée 
et nous n’étions pas 
sûrs qu’elle puisse 
se tenir. Et fi nale-
ment, elle a pu se 
tenir. Au regard donc 
de l’ambiance qui a 
prévalu lors des tra-
vaux et des résultats 
auxquels les parti-
cipants sont parve-
nus après trois jours 
d’échanges, je pense 
que le Bénin vient de 
gagner un pari. Il faut 
reconnaître que je ne 
doutais pas du tout 
de la qualité des tra-
vaux et du contenu, 
parce que je connais 
bien les acteurs du 
Bénin qui sont as-
sez dynamiques en 
termes de réfl exions 
intellectuelles et de 
participation. Il y a 
aussi une réelle dé-
mocratie. Il n’y a pas 
de censure dans les 
opinions. Et je crois 
que c’est un pari 
gagné à tous les ni-
veaux.

Le sixième FME est 
le temps des so-

lutions. A travers 
cette concertation, 
avez-vous vu les 
Béninoises et Bé-
ninois dégager des 
solutions à pro-
poser au monde à 
Marseille ?

Alors juste pour re-
venir à la toute pre-
mière question, je 
dois quand même 
dire ma petite décep-
tion quant au nom-
bre de participants 
qui tourne autour de 
cent cinquante alors 
que dans les autres 
pays de l’initiative 
régionale « A l’Eau 
l’Afrique, A l’Eau le 
Monde », on a enre-
gistré des nombres 
largement au-dessus 
de celui du Bénin. On 
aurait pu mieux faire. 
On aurait pu bien 
mobiliser au moins 
trois cents voire trois 
cent cinquante parti-
cipants. Ce qui aurait 
donné plus de voix 
et de diversité de 
voix et d’opinions. Je 
me dis que c’est un 
premier pas et donc 
un premier exercice 
que vient de faire le 
Bénin. J’espère que 
pour les prochaines 
fois, il relèvera aussi 
le défi  de la participa-
tion. Pour revenir au 

forum de Marseille, 
je pense que le sim-
ple fait de se retrou-
ver pour en parler et 
partager les préoccu-
pations des secteurs 
de l’eau et de l’assai-
nissement au Bénin, 
c’est déjà une bonne 
chose. Marseille est 
un prétexte. Mais il 
faut quand même sa-
voir que l’ensemble 
des solutions, des 
recommandat ions 
qui sont issues des 
débats doivent servir 
en premier la gou-
vernance nationale. 
Alors ensuite, elles 
pourront être parta-
gées, pour celles qui 
valent le coup à Mar-
seille avec d’autres.  
Vu les échanges que 
j’ai suivis et les ébau-
ches de recomman-
dations présentées 
en plénière, je peux 
déjà dire que le Bénin 
aura à faire entendre 
sa voix à Marseille. 

Un appel aux Béni-
noises et Béninois!

Je m’en voudrais de 
terminer cet entretien 
sans lancer aux Bé-
ninoises et Béninois 
un appel. Cet appel 
pressant que je lance 
est particulièrement 
à l’endroit de tous 

les acteurs des sec-
teurs de l’eau et de 
l’assainissement du 
Bénin, qu’ils soient 
de la société civile 
ou élus locaux, qu’ils 
soient cadres de l’ad-
ministration ou auto-
rités centrales. Je 
voudrais par le canal 
que vous m’offrez les 
inviter à travailler de 
façon assidue afi n de 
valoriser, au-delà de 
Marseille, les conclu-
sions des travaux de 
la concertation multi-
acteurs qui vient de 
se dérouler à Dassa-
Zoumé. Ils doivent 
s’investir pour que les 
populations ne consi-
dèrent plus le robinet 
comme un luxe et 
qu’elles s’approprient 
également le concept 
de la Gestion Inté-
grée des Ressource 
en Eau qui favorise le 
développement et la 
gestion coordonnées 
de l’eau, des terres 
et des ressources 
connexes, en vue de 
maximiser, de maniè-
re équitable, le bien-
être économique et 
social, sans pour 
autant compromettre 
la pérennité d’éco-
systèmes vitaux.

Propos recueillis par 
 KITI Bonaventure

RJBEA
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La Direction Générale de 
l’eau (DG-Eau), chargée 
d’assurer la mise en œu-

vre de la stratégie d’approvi-
sionnement en eau potable en 
milieu rural, s’efforce de réduire 
à l’horizon 2015 la proportion 
de la population rurale n’ayant 
pas accès à l’eau potable. Elle 
a pour objectif de permettre à  
67,3% de la population vivant 
en milieu rural d’avoir accès à 
l’eau potable. Pour y parvenir, 
le Budget Programme par Ob-
jectif (BPO) qui s’inscrit dans 
l’approche programmatique et 
mis en œuvre depuis 2002, a 
été adopté. Par opposition à 
l’approche projet, le BPO est 
un outil de prévision triennal 
de toutes les activités que doit 
réaliser la DG-Eau ainsi que 
celle des ressources néces-
saires. 
Le bilan des réalisations phy-
siques en Approvisionnement 

Amélioration des performances du secteur Eau 

La création d’une agence, une solution
En dépit des réformes mises en place pour améliorer les performances dans les secteurs de l’eau, le constat 
est que, depuis 2007,  les objectifs programmatiques ne sont jamais atteints. Les raisons avancées sont tou-
jours les mêmes. Dans une telle situation, les Objectifs du Millénaire pour le Développement relatifs au secteur 
de l’eau risquent de ne pas être  atteints si des mesures idoines ne sont pas envisagées pour solutionner les 
contreperformances enregistrées.   

en Eau Potable (AEP) depuis 
2007, est toutefois évocateur 
d’une certaine contreper-
formance. Pour s’en rendre 
compte, il suffi t de revisiter les 
statistiques. En 2007, sur les 
2 275 Equivalent Point d’Eau 
(EPE) prévus, seuls 1 864 ont 
été réalisés. Cette situation de 
non réalisation des prévisions 
s’est continuellement répétée 
jusqu’en 2010 comme nous 
l’indique le tableau 1. Pour 
l’année 2010, sur 1504 EPE 
prévus, seuls 1284 ont été 
réalisés avec 1220 réalisations 
sur reports de 2009. Autre-
ment dit, pour l’année 2010, 
seuls 64 EPE ont été réalisés 
sur prévision réelle. A l’instar 
des réalisations physiques, le 
bilan des réalisations fi nanciè-
res ne manque naturellement 
pas aussi de renseigner sur 
les contreperformances du 
secteur. De 2007 à 2010, le 

secteur de l’eau a été succes-
sivement doté de 21,76 mil-
liards de nos francs; 20,94 mil-
liards ; 16,69 milliards et enfi n 
13,94 milliards. Malheureuse-
ment, ces dotations n’ont été 
consommées qu’à hauteur de 
9,12 milliards pour 2007; 10,51 
milliards pour 2008; 10,65 
milliards pour 2009 et 4,98 
milliards en ce qui concerne 
2010.  Les résultats obtenus 
pour l’année 2010 interpellent 
tous les acteurs du secteur 
dans la mesure ils sont très 
faibles. En effet, le constat est 
que l’ensemble des dotations 
mises à la disposition de la DG 
Eau, s’élevant à un montant 
total de  13,94 milliards FCFA 
n’a été engagé qu’à hauteur 
de 38,88%. Tel est le tableau 
des performances du secteur 
de l’eau en ce qui concerne le 
milieu rural. La situation du mi-
lieu urbain qui est à la charge 
de la SONEB n’est pas non 
plus reluisante. 

Le ver est dans le fruit…….

Les diverses raisons avancées 
à toutes les revues annuelles 
du secteur de l’eau pour justi-
fi er ces différentes contreper-
formances restent le retard 
accusé dans la délégation des 
crédits aux Services décon-
centrés de l’eau, l’accès limité 
à la plateforme du Système 
Informatique de Gestion des 
Finances Publiques, le retard 
lié aux processus de passation 
des marchés et le long délai de 
signature de marchés de réa-
lisation de points d’eau (AEV, 
FPM). Pendant ce temps, les 
ressources extérieures bais-
sent notamment depuis ces 
trois dernières années. Cette 
situation dénote du manque 
de confi ance des partenai-
res techniques et techniques 
en la capacité du secteur de 
consommer les ressources 
mobilisées.

Alternative et crédibilité 

Faut-il rester les bras croisés 
et décrier tout le temps une 
certaine lenteur administrative 

quand on sait que les besoins 
des populations à la base en 
eau potable et infrastructures 
d’assainissement sont pres-
sants ? Apparemment, cela ne 
donnera aucun résultat. Les 
voraces bénéfi ciaires de ces 
dysfonctionnements sont tou-
jours tapis dans l’administration 
et ne bougent guère. Il urge de 
prendre des dispositions har-
dies en vue de permettre aux 
populations de disposer  de 
l’eau potable et d’avoir accès à 
des services adéquats d’assai-
nissement de base en temps 
réel. Au nombre de celles-ci, fi -
gure en premier lieu la création 
d’une agence d’exécution des 
travaux hydrauliques à l’image 
de l’AGETUR. Ainsi avec cette 
agence, les dossiers ne passe-
ront plus par les commissions 
de passation des marchés pu-
blics, véritables handicaps à la 
réalisation des ouvrages dans 
le délai d’une part, et les do-
tations budgétaires seront très 
souvent bien consommées à 
hauteur de 100% d’autre part. 
Au regard de ces avantages, 
la création de l’agence va re-
donner confi ance aux parte-
naires techniques et fi nanciers 
et insuffl er une nouvelle dyna-
mique au secteur de l’eau pour 
la réalisation d’intéressantes 
performances. L’initiation de 
demandes d’autorisation de 
programme relative aux mar-
chés pluriannuels, aussi bien 
sur les ressources du budget 
national que sur les fi nan-
cements extérieurs, en vue 
d’une généralisation  semble 
être une piste à explorer par 
les acteurs pour une amélio-
ration de la situation. Enfi n, il 
urge d’autoriser la SONEB à 
appliquer les dispositions per-
tinentes de l’OHADA en vue 
de la doter d’un système de 
passation de marchés lui per-
mettant ainsi d’exécuter plus 
effi cacement ses programmes 
d’investissements.

Bonaventure KITI
RJBEA
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 884 millions de personnes n’ont pas accès  à des sour-
ces d’eau potable adéquates ;

 Depuis 1990, 2 milliards de personnes ont eu l’accès 
à l’eau potable ;

  2.6 milliards de personnes vivent sans assainissement 
amélioré ;

 D’ici à 2035, la consommation globale d’énergie aug-
menterait de 49% ;

 D’ici à 2050, la population mondiale atteindrait 9.1 
milliards et la demande alimentaire augmenterait de 70% 
;

 70% de l’eau douce mondiale est consommée par 
l’agriculture

Source : La Newsletter du Forum Mondial de l’Eau
Journal atelier avec les jeunes professionnels 

du réseau projection
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L’Eau  comme enjeu cultuel : les artistes béninois chantent  pour l’Eau

Tableau d’enfants pour la fête de l’eau

 

Pour accéder au 
Mémorandum de la 
Concertation nationale 
multi-acteurs, Allez sur : 

http://www.gwppnebenin.org/IMG/pdf/MEMORANDUM_Benin_1_.pdf


